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Colonel Georges PATRY,
me"decin de la I'e division de Vattnie suisse,
Vice-president du Comite international de la Croix-Rouge.
Activite des Soci£t£s nationales de la Croix-Rouge
dans le cadre des Conventions de Geneve1.
I. INTRODUCTION.
Le Comite international de la Croix-Eouge a demande"
l'adjonction a l'ordre du jour de la Conference de Eio
du point suivant : «Activite des Socie'te's nationales de
la Croix-Rouge dans le cadre des Conventions de Geneve,
la Croix-Eouge comme auxiliaire des Services de sante
des armies ». Le sous-titre limite le titre. S'il s'agissait
en effet de l'activite des Society's nationales dans le cadre
des Conventions de Geneve prises dans leur plus grande
extension, ce serait tout le programme de cette Confe-
rence et toutes les Conferences passees presentes et futures
de la Croix-Bouge qu'il faudrait envisager, car on ne peut
concevoir l'activite d'une Societe nationale en dehors
du cadre des Conventions internationales.
En demandant cette adjonction, le Comite internatio-
nal a eu en vue une occasion d'insister sur une question
qui lui tient tres a coeur : les relations des Croix-Eouges
et des Services de sante militaires. Par definition, la Croix-
Eouge est l'auxiliaire des Services de sante des armees.
Ce sont ces Services de sante qui ont, en tout premier
lieu, le droit de se servir du signe de la croix rouge sur
fond blanc. Les Socie"tes nationales de la Croix-Eouge
ne sont an benefice de ce meme privilege que parce
qu'elles sont auxiliaires des Services de sante. Lorsqu'une
Societe nationale de la Croix-Bouge se cre"e dans un
pays — et il y a encore deux ou trois pays au monde qui
1
 Rapport presente a la IIIe Conference panamericaine de la Croix-
Eouge, tenue a Rio de Janeiro du 15 au 25 septembre 1935 (point 1 bis
de l'ordre du jour).
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n'ont pas de Societes de la Croix-Eouge —, son premier
acte est de se faire agr^er par le Gouvernement de son
pays comme auxiliaire du Service de sante militaire.
Ce point de depart est naturellement suivi dans ses sta-
tuts de dispositions qui prdcisent les relations etablies
entre les Services de sante militaires du pays interess6
et la Socie'te' nationale de la Croix-Eouge.
Dans une publication qui a vu le jour il y a un an,
le Recueil de textes relatifs a V'application de la Convention
de Geneve, le Comite international a re"uni tous les textes
legislatifs et les extraits de statuts ayant trait a ces rela-
tions. Les Society de la Croix-Eouge du continent
ame'ricain ont toutes dans leurs statuts des clauses qui
pre'eisent les conditions dans lesquelles ces relations sont
etablies entre les ministeres compe"tents : Services de
sante des armies de terre, de mer et de Fair, et la Socie'te
nationale de la Croix-Eouge.
Mais ces relations ne sont pas les memes d'un pays
a l'autre.
En Argentine, par exemple, les chefs des Services de
sante de l'armee et de la marine et le president du D6par-
tement national de l'hygiene sont membres de droit du
Conseil de direction de la Croix-Eouge.
Au Br^sil les relations entre les ministeres de la guerre,
de la marine et la Croix-Eouge sont r^gl^es par une
Commission mixte composed d'un civil del£gu6 par la
Socie'te' et agree par les ministres et de deux m^decins
militaires de"signes par les ministres. Ces trois commis-
saires etudient toutes les questions se rapportant au
fonctionnement de la Soci^ te" et sa preparation au service
de guerre, et donnent avis sur toutes questions d'ordre
ge"ne"ral et scientifique concernant le role de la Socie'te"
dans cette eventuality. La Croix-Eouge bresilienne ne
compte pas, dans ses statuts, moins de 27 articles relatifs
a ses fonctions en temps de guerre et a sa preparation
pour le service de guerre.
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Chaque Gouvernement, chaque Socie'te nationale
restent libres de regler leurs rapports comme ils l'en-
tendent. II suffit que les Conventions internationales
soient respecters dans leur lettre et dans leur esprit.
Au point de vue juridique, les Society nationales du
continent americain observent done strictement les
normes fixtfes par les Conventions. Eeste a voir dans la
pratique s'il n'y a pas des enseignements a tirer des
eVenements recents. On ne saurait nier en tous cas que
l'organisation des services du temps de guerre necessite
une etude prealable et une preparation minutieuse des
le temps de paix. Le Comity international de la Croix-
Eouge est a la disposition des Societes nationales pour
les aider dans cette etude.
I I . TACHBS DES SOCIETES DE LA CltOIX-BOUGE.
Comme auxiliaires des Services de sante militaires, les
Socie"tes nationales de la Croix-Eouge peuvent et doivent
aider les Services de sante militaires — ou les remplacer
le cas 6ch6ant — en leur fournissant le personnel, le
materiel, les hopitaux.
Le personnel.
Le personnel comprend les medecins, les infirmiers,
les infirmieres et les auxiliaires volontaires.
Me'deeins. — Les Socie'te's nationales de Croix-Eouge
n'ont en general pas de peine a s'assurer le concours de
me'decins, la plupart de ceux-ci portent un grand inter§t
a leur activite et mettent tout leur devouement a dis-
position.
Parmi les medecins membres de la Croix-Eouge, les
uns seraient automatiquement absorbes par les Services
de sante militaires comme incorpores ou mobilisables,
les autres sont libres de toute obligation militaire, soit
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qu'ils n'aient pas ete incorpores ou aient d&passe l'age
de servir, soit que, par raison de sante, ils aient ete dis-
penses du service militaire. Nous devons considerer qu'en
cas de conflit un certain nombre de ces derniers seraient
r^cuperes par l'armee. On peut cependant admettre
qu'il resterait a disposition de la Croix-Bouge un nombre
important de medecins qui, s'ils sont deja ag£s ou de
constitution trop faible pour supporter les fatigues d'une
campagne, sont capables de fournir un travail utile dans
les formations de l'arriere, en particulier dans les
hopitaux.
II y a avantage a designer a l'avance les emplois et
les taches des divers medecins sur lesquels la Croix-Eouge
pourrait compter. Pour cette designation il est indispen-
sable de tenir compte des capacity et des specialisations
personnelles. Ce principe est tellement evident qu'il
semble ridicule de l'e"noncer; nous savons cependant
qu'il est necessaire de le rappeler.
Ainsi chaque medecin enroll a la Croix-Eouge devrait
deja en temps de paix savoir ou il devra se rendre et quelle
sera sa tache. II pourra ainsi se preparer, prendre contact
avec ses collaborateurs, surveiller et stimuler l'instruc-
tion technique des infirmiers et infirmieres qui sont desi-
gnes pour lui aider.
Une organisation bien preparee est necessaire a la bonne
marche d'un service, mais elle a encore un avantage
psychologique. II est certain qu'un medecin qui sait ce
qu'il aurait peut-§tre a faire, se sentira responsable de la
tache qui lui est confine, s'y interessera et se preparera
a la remplir le mieux possible.
Quant a la seconde categorie de medecins, ceux qui
font partie du Service de sante de Farmed ou en feraient
partie en cas de conflit, leur role est aussi tres important
dans l'aetivite de la Croix-Eouge. Ils seront utilement
employes a tous les travaux preparatoires. Leur education
militaire les designe particulierement a l'organisation
— 829 —
Cambridge Core terms of use, available at https:/www.cambridge.org/core/terms. https://doi.org/10.1017/S1026881200102259
Downloaded from https:/www.cambridge.org/core. University of Basel Library, on 11 Jul 2017 at 15:15:51, subject to the
Colonel Georges Patry.
des services volontaires et a l'instruction du personnel
infirmier et infirmiere. Mieux que d'autres en g£ne"ral,
ils savent de quelle fa§on doivent dtre traite"s les blesses
et malades militaires dont ils comprennent la mentality
particuliere. Mieux que d'autres, ils sauront inculquer
au personnel une discipline souvent difficile a obtenir
dans les formations de l'arriere et pourtant indispensable.
Ainsi, en temps de paix, tous les m^decins sont utiles
a la Croix-Eouge, chacun doit etre pr£par6 a remplir
une tache d^termine'e au cas ou la nation entrerait en
guerre. Nous insistons encore une fois pour que les
Socie"t6s nationales de la Croix-Eouge se donnent la peine
de preparer a l'avance l'organisation de leurs services
et que chacun sache ce qu'il aura a faire.
Infirmiers. — Le personnel masculin dont les Societes
nationales pourront faire e"tat comme infirmiers en temps
de guerre se bornera dans la plupart des cas aux mobi-
lises des services auxiliaires que l'arme'e mettra a la
disposition de la Croix-Eouge. II ne faut pas me"connaitre
cependant le role tres important que peuvent 6tre appele"s
a remplir les samaritains ou les camilleros que les Socie^s
nationales auront forme's et que l'arme'e ne re"clamerait
pas pour elle-m£me.
Certains Etats accordent des subsides aux ecoles d'in-
firmieres et aux cours d'infirmiers dirige"s ou reconnus
par les Croix-Eouges, avec la condition que ces infirmiers
et infirmieres s'engagent a repondre aux ordres de mobi-
lisation qui pourraient leur etre adresse"s par le Service
de sant6 dependant de ces gouvernements. Ces gouverne-
ments exercent alors par l'interme'diaire de leur Service
de sant6 un controle sur l'instruction des infirmiers et
infirmieres dont ils pourraient avoir besoin. C'est ce sys-
teme qui a £te" adopte" en Suisse et nous pouvons dire en
connaissance de cause qu'il donne satisfaction aux deux
parties : e"coles d'infirmieres et Service de sante\
— 830 —
Cambridge Core terms of use, available at https:/www.cambridge.org/core/terms. https://doi.org/10.1017/S1026881200102259
Downloaded from https:/www.cambridge.org/core. University of Basel Library, on 11 Jul 2017 at 15:15:51, subject to the
Activity des Societes nationales
dans le cadre des Conventions de Geneve.
Infirmieres. — Les Soci£t£s nationales de la Croix-
Eouge se doivent de n'employer que les meilleures infir-
mieres du pays. Biles doivent Clever constamment et
progressivement le niveau du nursing, en deVeloppant
l'instruction professionnelle et les qualites morales de
leurs infirmieres. Elles doivent tendre a une formation
professionnelle complete, dont le programme d'^tudes doit
s'inspirer de celui propose par le Conseil international des
infirmieres, complete" de quelques cours. (Voir a ce sujet
le rapport pr6sent6 a la Conference internationale de la
Croix-Eouge, a Tokio, document no18x.) La formation
n'est pas tout, il faut qu'on puisse ^galement compter
sur le devouement, les qualites morales et la discipline.
Auxiliaires volontaires. — Ce qui caract&ise les auxi-
liaires-volontaires, Voluntary Aid Detachments (V.A.D.),
c'est qu'elles ne sont pas professionnelles et ne sont que
des aides temporaires. Le rapport de Tokio pr6cit6
de"finit leur formation theorique. Quant a la pratique,
rien ne vaut les stages surveilWs dans des etablissements
hospitaliers et des exercices pratiques par equipes de
Croix-Eouge. Les auxiliaires volontaires rendent de
pr6cieux services non seulement aupres des blesses et
des malades, mais aussi dans les bureaux, vestiaires,
offices, laboratoires, etc.
Pour faire une bonne auxiliaire-volontaire, il faut avant
tout une bonne sant6, du deVouement — et comme pour
les infirmieres — des quality morales et de la discipline.
Pour qu'une mobilisation rapide du personnel sani-
taire puisse se faire en temps de guerre, il importe que le
Comity central et les comit^s regionaux aient un controle
exact et constamment tenu a jour de tout le personnel
disponible. La question de l'enrolement et de l'enregistre-
ment du personnel sanitaire a e"te etudi^e dans un rapport
1
 Bulletin international, octobre 1934, p. 844.
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publie en mai 1932 dans la Revue et Bulletin d'inf ormation
de la Ligue des Socie'te's de la Croix-Bouge, sous le titre :
Enrdlement des injirmifres et des auxiliaires-volontaires
de la Croix-Ronge (Mlle Lucie Odier, membre du Comite
international de la Croix-Bouge).
Le materiel.
Le materiel est un element tres important de la pre-
paration des Croix-Eouges. On peut diviser ce materiel
en 7 categories :
A. Moyens de transport, trains, bateaux, avions,
autos, charrettes, brancards.
B. Immeubles et meubles, literie, ustensiles de cui-
sine, etc.
C. Instruments de chirurgie.
D. Materiel de pansement et de sterilisation.
E. Serums, vaccins, desinfectants, remedes.
F. Laboratoires d'analyses.
G. Bayons X.
Les moyens de transport doivent retenir tout particu-
lierement l'attention des Societes nationales. Si nombre
d'entre elles, telles que les Croix-Eouges de Costa-Bica
et de Guatemala possedent des automobiles-ambulances,
c'est naturellement en nombre trop restreint pour que
ce materiel joue un role en temps de crise. Ce qu'il faut
prevoir, c'est l'improvisation, l'utilisation des vehicules
de requisition, l'adaptation des trains, des bateaux, des
autos, des avions, des charrettes. Les avions sanitaires
boliviens, les bateaux-hopitaux paraguayens sont des
exemples typiques de cette adaptation. Depuis bientot
10 ans, la Commission internationale de standardisation
du materiel sanitaire a Geneve etudie minutieusement
toutes ces questions, et les collections de l'Institut de
materiel sanitaire qu'elle a reunies, les concours qu'elle
organise periodiquement, permettent de faire d'utiles
comparaisons entre les appareils des divers pays.
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C'est ce qu'a compris parfaitement, en particulier,
la mission bresilienne d'etudes qui est venue en Europe
l'annee passee. Le Comity international, qui a eu le pri-
vilege de recevoir le lieut.-colonel Dr Carlos Eugenio
Guimaraes et le commandant Dr Florencio de Abreu de
Pereira, a ete heureux de leur faire les honneurs des
collections de l'Institut.
Un des problemes les plus difficiles a resoudre en fait
de materiel est celui de l'approvisionnement en panse-
ments, instruments de chirurgie, serums, vaccins, disin-
fectants, remedes, appareils sanitaires. Bien des produits
sont perissables et ne peuvent 6tre stocked. Aussi faut-il
applaudir la Croix-Eouge chilienne qui, au debut de la
pr^sente ann£e, envoy ait un choix tres judicieux de mate-
riel sanitaire aux Croix-Eouges de la Bolivie et du Para-
guay avec le produit d'un appel adresse aux Society
sceurs de l'Am^rique latine.
Les Jidpitaux.
II n'est guere de Socie"te nationale de la Croix-Eouge
qui n'ait son hopital modele, le plus souvent au siege
de son Comite central, avec dispensaire, ecole d'infir-
mieres, etc. II n'y a done pas lieu d'insister sur ce fait.
Mais ce qu'il importe, c'est de ne pas perdre de vue qu'en
temps de crise, il faut multiplier par 10 ou par 100 ce que
l'on a congu en temps de paix a titre d'unite. Dans cer-
tains cas, l'organisation d'un hdpital rapidement install^
sous baraquements ou tentes peut rendre de tres grands
services. Le Comite international de la Croix-Eouge
tient a rendre t^moignage de son admiration pour la
Croix-Eouge colombienne, qui, il y a trois ans, alors
que les eV4nements semblaient deAroir entrainer la Colom-
bie dans un conflit arme, a su r&inir des sommes impor-
tantes et collaborer a l'etablissement d'hopitaux a
proximite" de la frontiere et mettre en chantier des embar-
cations qui devaient permettre de desservir les hopitaux
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par voie fluviale. Apres que tout danger de guerre eut
e"td 4carte", les hopitaux et embarcations construits par
la Croix-Eouge furent remis au Service de sante" de l'ar-
me'e. En outre, avec les fonds recueillis, il a e"te" decide" de
construire a Florencia un hopital civil et militaire, qui sera
administre" par la Croix-Eouge.
I I I . TACHES ANNEXES.
Le Comity international a 6t& surpris de voir que la
question des prisonniers de guerre n'avait pas retenu
suffisamment l'attention des Soci6t£s nationales de la
Croix-Eouge dans le conflit du Chaco. C'est une orga-
nisation tout a fait distincte de la Croix-Eouge, celle
du Rotary Club, qui s'est occup^e des soins aux prison-
niers, des transmissions de vetements, de vivres et
d'argent et, dans une mesure plus limited, des visites
de camps. Le Comite" international est heureux de rendre
hommage aux services inestimables rendus par l'institu-
tion du Rotary Club dans la circonstance.
II comprend, d'autre part, que les Society's nationales
de la Croix-Eouge des pays pr£cite"s aient eu des charges
tellement ecrasantes pour seconder leurs Services de
sante militaire dans leur premier devoir : le soin aux
soldats blesses, qu'il est bien comprehensible qu'elles
aient laisse a d'autres denouements le soin de computer
leur ceuvre. II n'en reste pas moins que la question des
prisonniers de guerre, l'e"change des blesse's et malades,
la liberation du personnel sanitaire capture devraient
6tre inscrits parmi les devoirs des Societ^s nationales
de la Croix-Eouge en cas de conflit. Si la question des
prisonniers de guerre a fait un pas de ge"ant depuis le
dernier conflit mondial grace a celle des deux Conven-
tions de juillet 1929 qu'on a appel4e « le Code des pri-
sonniers de guerre », qu'il soit permis de rappeler ici
que I'id6e de faire du secours aux prisonniers de guerre
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un des devoirs de la Croix-Eouge a ete d&Einie sur le
continent americain, a la IXe Conference internationale
de la Croix-Eouge, a Washington, en 1912.
II n'y a pas que les prisonniers militaires, il y a les
civils sur territoire ennemi ou oceupe par l'ennemi, et
le Comite international, qui a voue un soin tout parti-
culier a cette question, est heureux de pouvoir annoncer
que le Gouvernement suisse envisage, dans un delai tres
rapproche, la reunion d'une conference diplomatique
pour l'etablissement d'une troisieme convention, qui
completera les deux Conventions de 1929 et reglera le
sort des civils sur territoire occupe par l'ennemi.
Creation d'une Agence de renseignements.
La Croix-Eouge devrait pourvoir a la creation d'une
agence de ce genre dans la mesure ou le ministere compe-
tent lui demanderait de s'en charger, ou mSme en prendre
l'initiative avec l'agrement des autorites. Le Comite
international reste pret a f aire part de ses experiences dans
ce domaine aux Societes nationales qui lui en feraient
la demande.
IV. TlCHES SOCIALES.
Bnfin la periode de guerre, l'apres-guerre, cre"ent toutes
sortes de devoirs aupres des families des combattants
et, apres la demobilisation, aupres des mutile's et des
infirmes.
La Croix-Eouge doit s'acquitter de differents devoirs
sociaux a l'^gard des mobilises et de leur famille, ou veiller
a ce que cette ceuvre utile soit accomplie.
Durant les hostilites, elle doit pourvoir a l'aide des
soldats necessiteux en leur procurant les sous-vetements
n^cessaires que l'armee ne fournit pas. Souvent aussi
une famille se trouve dans la d^tresse du fait que son
chef et son seul soutien est parti pour l'arm^e, il faut
s'en occuper.
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Apres les hostility, il reste encore une oeuvre impor-
tante a accomplir vis-a-vis des grands blesses ou des
malades de guerre dont I'infirmit6 totale ou partielle
entraine une incapacity de travail plus ou moins grande.
Les mutiles, les aveugles, les de'ments, les tuberculeux,
les anciens soldats atteints de maladies incurables
diverses contracted sur le front ont droit a toute la solli-
citude de la Croix-Bouge. Les uns devront etre places dans
des hopitaux ou dans des asiles, d'autres pourront rester
en famille ou en pension, mais sous surveillance. D'autres
encore devront etre fortifies ou ree"duqu6s, readaptes,
pour les mettre a meme de reprendre une vie plus ou
moins normale et de pouvoir en tout ou partie subvenir
a leurs besoins.
Nos collegues du Canada et des Etats-Unis pourraient
nous fournir des renseignements sur cette activity sociale
de la Croix-Eouge. II existe precise"ment au Canada un
asile d'ali6n6s pour anciens combattants, des homes de
convalescence, des visites a domicile. En outre, des
soirees r^creatives y sont organisers. Aux Etats-Unis,
il existe nombre d'^tablissements hospitaliers qui sont
utilises conjointement pour les anciens blesses de guerre
et pour les soldats de l'arm^e active. Nous savons que
cette activite est tres de>elopp6e dans ces pays et, si
nous n'avons pas invoque^ plus tot leur t^moignage,
c'^tait uniquement pour ne pas multiplier nos citations
de deux Socie^s nationales qui donnent partout et
toujours le meilleur exemple.
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